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Contrôle qualité

Lu sur les blogs

Carton rouge à la 
Coupe d’Afrique
Haykel Ezzddine: Quelle 
mascarade! Quel amateurisme! De 
mémoire d’amateur de foot je n’ai 
jamais assisté à un tel spectacle de 
désolation! Une compétition de 
quartier serait mieux organisée. 
La Guinée Equatoriale qui a 
remplacé au pied levé le Maroc a 
failli à sa mission première qu’est 
la sécurité. Un arbitrage partial… 
Un président «à vie» de la 
Confédération africaine de 
football, Issa Hayatou, qui depuis 
28 ans ramasse les casseroles et 
s’accroche à son trône comme un 
vieux dictateur. (…)
http://planetephotos.blog.tdg.ch

Tormèntâ de bisâ
Lionel Fontannaz: (…) Demènze 
lo 8 de févrî et delon lo 9 de févrî, 
l’oura (le vent) du nô (rd) sarêt tôt-
parî unâ tormènta d’amoûnt a 

mountagne atòs des côp 100 tant 
qu’à 130 km/h u-tôr de 3000 m. Bas 
a planna l’est bèn possiblyô que la 
bisâ pouèsse sofflâ tant qu’u métèn 
dela senanna que vint. A’revêre a 
tuî et totâ.
http://meteo-en-patois.blog.tdg.ch

Jérôme Meizoz, 
«Haut Val des loups»
Alain Bagnoud:
Il y a un drame à la base du livre de 
Jérôme Meizoz, Haut Val des loups, 
un drame hautement politique et très 
symptomatique. Une nuit de février 
1991, le secrétaire du WWF valaisan a 
subi une violente agression dans son 
chalet de Vercorin. Trois hommes 
sont entrés chez lui et l’ont battu 
systématiquement, lui brisant une 
jambe et un bras, le laissant couvert 
d’hématomes, s’acharnant tout en 
prenant bien garde de ne pas le tuer. 
Personne n’a revendiqué l’agression, 
les hommes de main n’ont pas été 
arrêtés, leurs commanditaires n’ont 
pas été retrouvés. Et les rumeurs 
malsaines ont commencé à bruire 
dans les cafés, pour réduire cette 
affaire grave à un fait divers 
personnel, une affaire de mœurs, 
une simple dispute… Jérôme Meizoz 
avait croisé celui la victime lors de sa 
jeunesse de militant contestataire, 
antimilitariste, proche de la nature, 
plus plein de bonne volonté que 

d’efficacité. Il a été profondément 
choqué par le drame. (…)
http://blogres.blog.tdg.ch

Mutilations sexuelles: 
l’Unicef en plein 
mensonge
Mireille Vallette: Les MGF sont bien 
plus nombreuses que les 
organisations internationales ne 
nous l’affirment. La lutte piétine et le 
problème a tendance à s’aggraver. 
Le scandale de ces non-dits ne 
pourra plus être tu longtemps. Près 
de 20% des mutilations sexuelles 
féminines sont pratiquées par des 
fournisseurs de soin et cette 
tendance à la médicalisation 
augmente dans de nombreux pays 
exciseurs. Pour ce 6 février, Journée 
tolérance Zéro à l’égard des 
mutilations sexuelles, l’Unicef, le 
Fonds des Nations Unies pour la 
population et des associations 
internationales de sages-femmes et 
de gynécologues lancent un appel à 
la mobilisation de tous les soignants 
concernés par cette pratique afin 
qu’ils contribuent à la faire cesser et 
à convaincre d’autres de suivre 
l’exemple. Cela dit, l’Unicef persiste 
dans ses dénis et nous inflige les 
mêmes balivernes, soit un nombre 
infiniment sous-estimé de filles et 
de femmes affectées par ce fléau: 

plus de 130 millions de femmes et 
filles ont subi le couteau des 
exciseuses, dans 29 pays et 
3 millions de filles sont mutilées 
chaque année affirme l’organe de 
l’ONU. (…)
http://boulevarddelislamisme.blog.tdg.ch

Donner aux Grecs 
de quoi choisir!
Paolo Gilardi: La victoire d’Alexis 
Tsipras n’a aucune parenté avec 
l’arrivée de François Hollande au 
sommet de la République française 
ni avec celle de Matteo Renzi à la 
tête de l’Italie, ne serait-ce parce 
que, quoi que disent certains 
«observateurs», Syriza n’est ni le PS 
français, ni le parti démocrate de 
Renzi. Et contrairement à ce 
dernier, Tsipras n’était pas - et n’est 
toujours pas - le poulain des 
banquiers et des industriels. (…) 
Tout ce que la BCE et les 
chancelleries européennes ont 
proposé depuis le 27 janvier va 
étouffer sous le poids de «l’aide» 
toute tentative des Grecs de sortir 
de la logique de l’austérité. Tout 
doit être mis en œuvre pour 
desserrer l’étau. A commencer par 
la restitution au peuple grec des 
quelque six cents milliards d’euros 
planqués dans les paradis fiscaux.
http://insoumistoujours.blog.tdg.ch
Plus sur www.bonsblogs.tdg.ch

Courrier des lecteurs

Double peine dans nos Alpes
Lettre du jour
Ovronnaz, 6 février «Les biens 
immobiliers prennent de la 
valeur. Cette taxe, c’est un 
investissement», déclare 
M. Simon Epiney, président 
d’Anniviers (voir «Tribune de 
Genève» du 4 février). Alors là il 
fait fort! Ainsi seules les résiden-
ces secondaires auraient pris de 
la valeur? Qu’en est-il des 
immeubles de tout le pays? 
N’ont-ils pris aucune valeur? 
Preuve est faite que les recettes 
recherchées devraient se 
résoudre par l’impôt et non par 
une taxe inique. Mais les 
propriétaires valaisans ne seront 
pas d’accord de voir taxer leurs 
biens comme ceux de leurs 
hôtes. Lors de l’achat de leurs 
biens, les propriétaires ont payé 
tous les droits, taxes et impôts 
liés à la construction et à la vente
de ces résidences. Ce sont bien 
eux et non les promoteurs ou les 

habitants des communes qui ont 
mis largement la main au 
portefeuille au cours des 
quarante dernières années.

Tout le Valais a profité et 
profite des résidences secondai-
res qui génèrent des coûts 
annuels conséquents, donc 
d’importants revenus et de 
nombreuses places de travail 
(…). Cet aspect a été ignoré dans 
la réflexion visant à l’introduc-
tion d’une taxe, qui par ailleurs 
ne remplit aucunement son 
premier objectif, à savoir: 
générer des lits chauds. Car ce 
n’est pas en taxant les proprié-
taires que l’on remplit des lits, 
mais bien en améliorant 
l’accueil et l’offre. (…) Les 
propriétaires, touristes captifs, 
sont ainsi soumis à la double 
peine; ce n’est pas ainsi que le 
Valais devrait traiter ses hôtes.
Charly Teuscher, président de 
l’Association des propriétaires 
extérieurs de résidences 
secondaires

Autant de signes 
de christianisme
Genève, 5 février L’alliance 
suisse et chrétienne règle la 
liberté d’expression dans le 
domaine public par les faits 
suivants: 1. Les pactes confédé-
raux des cantons suisses sont 
tous perpétuels et établis dès le 
début au nom du Père, du Fils et 
du Saint-Esprit. 2. Cette Confé-
dération Suisse, chrétienne, a 
vécu indépendante et dans le 
respect mutuel de ses pays 
voisins. Elle a reconnu la 
protection divine à ses frontières 
pendant les deux guerres 
mondiales. 3. Son cantique 
national célèbre son identité et 
sa foi: «Suisse, espère en Dieu 
toujours! Garde la foi des aïeux, 
Vis comme eux!» 4. Sa monnaie 
courante (5 fr.) par l’inscription 
«Dominus providebit» - «Le 
Seigneur pourvoira» sur sa 
tranche, célèbre une citation 
fondamentale de la foi chré-
tienne. 5. L’autorité publique 
vient de Dieu, est respectée et 

Le pape voit au­
delà de la tradition

Votre édition du mardi 20 
janvier a mis en évidence une 
divergence entre le pape et l’aile 
conservatrice de la curie 
romaine. J’y vois le conflit entre 
les Evangiles et la tradition. En 
voici quelques exemples: un 
Evangile nous invite à n’appeler 
personne «père» car, 
spirituellement, nous n’en avons 
qu’un seul: Dieu le Père. Prêtres 
et évêques se parent pourtant de 
ce titre.

A chaque messe, lors de la 
consécration, les prêtres disent 
toujours, comme Jésus: «Buvez 
en tous». Et la plupart du temps, 
conformément à la tradition, ils 
n’en donnent pas.

Jésus a choisi un homme, 
dont un Evangile évoque la 
belle-mère, pour en faire le 
premier pape. Le sacerdoce est 
pourtant devenu le monopole 
de vieux garçons: tradition!

On a récité pendant des 
siècles: «Marie, mère de Dieu» 
alors que dans un Evangile elle 
n’est que la mère de Jésus qui se 
révélera être ce que l’être 
humain limité que nous sommes 
tous peut percevoir de l’infini 
divin. Certes Marie a été choisie 
par Dieu, mais rien ne sert d’en 
rajouter comme l’a fait la 
tradition, au risque de dénaturer 
le sens de ce choix: une femme 
choisie par Dieu pour donner 
chair à son Verbe. A ce propos, il 
est bon de se souvenir que dans 
la langue originale, qu’il s’agisse 
de l’hébreu ou de l’araméen, 
l’Esprit saint dont il est question 
dans ce passage de l’Evangile est 
féminin alors que les Grecs en 
ont fait un neutre et les Latins un
masculin…

Toujours dans un Evangile,
alors qu’on lui demande quand 
aura lieu la fin du monde, Jésus, 
après certaines descriptions 
imagées, reconnaît que ni lui, ni 

les anges ne sait quand elle aura 
lieu. «Seul le Père sait», conclut-
il. Pour finir, n’oublions pas que 
la seule fois où Jésus évoque une 
tradition, c’est pour montrer 
que certaines sont des trahisons. 
La tradition est humaine et ne 
dure qu’un temps. Dieu, lui, est 
au-delà du temps. Admirons 
donc un pape qui, avec courage, 
entend revenir progressivement 
à la dynamique de l’Evangile. La 
Semaine de prière pour l’unité 
des chrétiens vient de s’achever. 

Un retour à l’Evangile de la part 
de toutes les confessions 
chrétiennes constitue la 
nécessité première de cette 
unité. Dans cet esprit, on verrait, 
par exemple, apparaître des 
évêques catholiques et même 
des papes mariés ayant chacun 
appris à dialoguer d’égal à égal 
avec une femme, être humain à 
la fois semblable et cependant 
irréductiblement différent. Cet 
apprentissage du dialogue est 
essentiel alors que la planète est 
devenue un village mondial et 
qu’il s’agit non plus seulement 
d’échanger avec d’autres Eglises 
de moindres dimensions, mais 
aussi avec d’autres religions 
voire des philosophies tendant à 
l’universalité.

On verrait aussi disparaître
cette espèce de suffisance qui 
permet à certains intégristes de 
se croire détenteurs de l’absolu 
alors que, si, avec Jésus-Christ, 
on s’en est approché, force est 
de reconnaître qu’il ne nous est 
pas accessible. Comment les 
êtres relatifs et les sociétés 
relatives que nous sommes 
pourraient-ils accéder à ce qui 
nous dépasse totalement? La vie 
des individus comme celle des 
collectivités ne peut être qu’une 
longue quête de vérité.

«On verrait 
même apparaître 
des papes 
mariés»

L’invité
Jean-François Kister
Ancien 
journaliste
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soutenue dans la prière, et agit 
dans la crainte de Dieu. 6. La loi 
genevoise prévoit une procé-
dure d’autorisation pour toute 
manifestation sans devoir de 
justification. Par contre elle 
permet sans autorisation la 
distribution ou la vente… 
«lorsqu’elles sont effectuées par 
une ou deux personnes isolées 
en dehors d’installations fixes».

A nous donc, chrétiens, à 
utiliser cette permission et à 
défier dans la prière toute 
décision antichrétienne.
Malcolm Ritchie

Gouverner 
sans parti pris
Vernier, 6 février Les idées sont 
bonnes à prendre d’où qu’elles 
viennent et c’est ainsi que le 
pouvoir devrait s’exercer, sans 
parti pris, à tous les niveaux 
décisionnels. Mais nombre de 
candidats aux élections 
municipales, indépendants ou 
pas, risquent de voir leurs 

espoirs déçus. Ils s’apercevront 
vite que les compétences 
communales sont hélas faibles 
car la plupart des décisions 
concernant les communes se 
prennent, à Genève, au niveau 
cantonal.

Face à l’immense chantier de
la répartition des tâches qui sera 
discuté entre communes et 
Canton durant la prochaine 
législature, les relais au niveau 
du Grand Conseil prendront 
une importance primordiale 

pour défendre les intérêts 
communaux.

Ce sont en effet les députés et
non les élus municipaux qui 
auront le dernier mot. Et au 
parlement, ce sont des partis qui 
siègent et décident et non des 
indépendants. Sans parti, et 
donc sans relais, l’investisse-
ment des indépendants, aussi 
noble soit-il, restera stérile.
Christina Meissner, députée 
UDC, présidente du Conseil 
municipal de Vernier

 Précision
Vieux Paris Contrairement à ce 
qui a été publié par erreur le 
jeudi 5 février sous le titre de 
«Le stock du Vieux Paris a 
trouvé deux repreneurs», Serge 
Garcia n’est pas l’associé d’Eric 
Walter, l’un des deux repre-
neurs du stock de jouets de feu 
Henri Zwicky, mais un ami. 
L’autre repreneur est resté 
anonyme. Réd.


